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nui. LeK euyers, -ls page's s+e A.4guisent.
Lffl eriinelis 4e miasqueint afln d'échapper
ax .our t-tc lit ik Jutiice. Quand LIis

omnMettt qu4u rmc'et« toujours,
la figurte vfl

LeS nifilbre-S du eo-nMelq &-i Dix. les of-
Ocer de rnquiLeitlon pjor--t itiUn mýi

quand 1Ils jugont.
A Ila prcs iu R"nr.à la féte de
ou, lenid.nt tout Iev rnvl nos aïeux

-' a~vleatausse

v le Sd' e luit le, m1Y.stêre' de kli PasSiOn,
osliiul ui pbortet Ws croix, avrait le visage
Ilmaqué:; 1les nioines- égaemnt qand Ilsk
évU>ulntlfll dansl l~ glse esjouru d,

m,5, 1aue iiu réýgu( de l'hllppe le Bel: Il
àfletait 1-i.mniAri à li procesion dui R.,-

Mais; la. f41te dligue4 de ce nom
mi hu ,n rane.e Oui 1281, lors dun maria-

gè d'is.ba'<ua de Bavière f-t de Cba.z'ls VI .
Lfl bal I dnné(e par cei roi sont célèbres

4e«ns4'he Nfai il mranquaIL fn11ln4
d'Y ii(érir; Ire fut dans un dJe ces bals qut'il
faillit. dégulisé in styre, être brffM vif.

Sougý. François 1etr apparaît l'usage du
lq.pl III ve5lourq. Les femrme. l'avalent
&dqpté pour, se :Iréeerv(er le te-Inl. Le do-

u*io rentne auss à François 1er. Le
Me.aque eltait Interdit à la bo)urgeoisie.
Seuits. 'le roll et 'la cour a-imint le, droit <Je
le -Port or, Le 2 6 novem bre- 153 - e un édi1t dé-
feutiit le.m musque.l, donit l'abus donnait

1leu à deý graves déesordres.5 Ils reprirent de
phis belIle sous Hleurt III et flenrI IV.

Aveç Louis XIII le carnaval ne fut guère
brillant. On. doit tueîntonner pour cette
époque l'apparition dles "enouche " qu'on

-e melttai.tau.r le visage. Pendant le règne
de Louis XIV ile. mascarades 'repirire>nt fa-
meu,. ffles empruntèrent à la5 cour un
éclt Inacorontiamé. Le. bauflets ne u'ex6ou-

talen-t que -maqués. 191.18 XIV Pm'rut IWa1
~mme d4éguisê au Plais-Oardlal. Le
errefou:r Siant-Antoine- fut 'le rendez-vous
d-e. msscrue. et c'est ern ce mêfme endroit
que Oarémne-PrenauIt teni1t ses asises, que

Nu>foirus et Per'rin Dý?und-n pontfialent au
milieu de tous.

,'eILst Vers le 'Même itnp que PO]s
noeleur arrive Td'itsI queý Pierrot,

lonibine, Arlequin, se font iconnattre,
Tu'riu piin, Ciauthier, Garguilîe, conyi

sie masquent suar la scène d4
Cer Mi-Itileneet queGrsuil

Ch1aulefs VI avait mis à la miode, les;
carades, Louis XIV en avait fait 1,'u
attraits de s cour. Mais l'dclat d4ont
dJeux princes se plurent à entoiir(ýr

sotsde vefrti-. mennts 8 'effaeE, 4.
les fameuses, masmrai~es dont la Ré 8
nous; a 1u1fl 'le souvenir, Ce fut ]e Ré

qu ii eréla les bals maMequ-3 de l'Opéra,.
bal:;, qlui ne tandèrent pas à deventr
lares, furent institués en 1815. I.1s fit
la grande ýj> acrupatlon de ka Régenc(

rseimportait .peu. Louis XV n'eut
recueilir I'hérîtage Je la Régenjce, er
bials et les masc-arades sous ce piriaj
iuultijljèreiit.

Qu'on luge dep 'int.érêt qu'offraient
sortes de fêtes par le ré-Mt que nous a

suncontemporaiu.

"Cette année (en 1732 ) le ira'rusj
éeé très 'remuant à Paris, nmême dan
peupllle. Il y a eu beaucoup d
particuières; les bals -de l'Opéra orzl
a;sez 'remlis et 'la porte Sai.i,-ntoi.
été exarémement fét6e le. trois joýurs j
il falisait. beau et doux. L'anbsd&
Veuse a fait la 'lApens. d'une fort
stazsar.ade; c'était un char en forn
gondolce et qui se term inait en haut
une granid, coquille. Le ventre de ýl
quille était de carton bleu et doré; q
voyrait pdnt les roue.. Le char était
pli de vingt pereonines, oui habit à 4~
têre, qul étinon amiphituéirc, e
jouaient de ta3teas sortes d'instrumnl
était tiré pasr six beaux cheovaux, och,

mes àcheval, f u4t bien montés, r,)7
tant par l'haIbit desm ation. diffrete
ces dix 11 y airait ýdeuxc cors de chigs
turmualler et de3ux trompettes qui T
Jaien't à la p7'nIphonle du char.. .I'
~Le LunIdi gras 1737, le roi o%

au bail de -l'Opéra. Il y arriva leneu
ineoglt0. I wvaJt une~ :robe bicue ,V


